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Présentation 

L'absence 

André Berthiaume 

ne présentation sur le thème de l'absence est-elle de mise ? 
Tout le monde sait que les êtres ou les objets absents sont 

parfois plus présents que s'ils étaient là, ici, devant nous, dans 
toute leur consistance. C'est de l'ordre du manque, ou du désir. 
De la pensée hantée. Parlez-en au toxico. 

L'être disparu nous habite d'une façon plus intense qu'aupa­
ravant, et différente. Depuis que mon père est décédé, je n'ou­
blie plus son anniversaire. 

Désir, deuil, exil ont partie liée avec la sombre gueule de l'ab­
sence. Les choses dont on rêve, le voyage, le tableau, disent 
encore que l'absence est bien plutôt une non-présence. Sœur sia­
moise de son contraire, l'absence est en définitive un creux plein. 

Absence, présence, même nombre de syllabes, terminaisons 
i d e n t i q u e s , parfa i te superpos i t ion . Les deux côtés d 'une 
médaille. D e Rina Lasnier à Louis Jolicœur en passant par 
Pierre Vadeboncœur, l'absence est un thème aussi fascinant que 
l'eau, aussi troublant qu'elle. 

O n peut aussi voir dans l'absence un lien analogique avec la 
forme même de la nouvelle puisque celle-ci cultive à l'envi les 
ellipses, fait fleurir les blancs entre ses lignes, dans ses marges. 

Dispar i t ion de l 'être aimé (« La fenêtre » ; « C o m m e la 
mer») ou d'un objet chéri («Lune-de-jade»). Absence de mots, 
cri du geste dans « Le viaduc ». L'absence à combler s'accompa­
gne parfois d'une belle demeure à partager (« Refuge ») ou plus 
s imp lemen t d 'un deux pièces et demi (« La nui t est sans 
épaule»). Absence de contact dans « Éclipse de l'une» ou de vé­
rité dans « Les absents gênants ». 

Voici donc l'absence dans tous ses sens. Aussi nombreux 
qu'inspirants. 
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